
Après des décen nies de dyna misme éco no mique et 

démo gra phique, le ter ri toire du Scot de Flandre Dun kerque

est aujourd ’hui mar qué par un défi cit migra toire qui conduit

à une dimi nu tion de sa popu la tion – notam ment du nombre

de ses actifs – et à un vieil lis se ment accé léré. Cepen dant, cette

tra jec toire ne semble pas iné luc table. À l’a ve nir, le nombre

d’ha bi tants pour rait être sta bi lisé et le déclin des actifs maî trisé

sous cer tai nes condi tions poten tiel le ment à la portée du ter ri toire :

regain d’at trac ti vité rési den tielle et aug men ta tion de l’ac ti vité

fémi nine, mais aussi créa tions d’em plois et meil leur ajus te ment

entre offre et demande sur le marché du travail.

  

Quels enjeux pour un regain démo gra phique et
éco no mique sur le Scot de Flandre Dun kerque ?



Dans les décen nies 1960 et 1970, la pré sence
de grands éta blis se ments indus triels, tels que
les Chan tiers de France, Usi nor Dun kerque,
leurs sous-trai tants ou les acti vi tés indui tes,
ont con tri bué au dyna misme du mar ché du
tra vail dun ker quois. Ces créa tions d'em plois
impor tan tes ont attiré de nom breux jeu nes
ména ges. Le ter ri toire était alors carac té risé
par un solde migra toire lar ge ment posi tif
jus qu'au milieu des années 1970. Une géné -
ra tion plus tard, le contexte éco no mique a
pro fon dé ment changé et le solde migra toire 
s’est dété rioré : le Dun ker quois étant tou ché
de plein fouet par la crise de l’em ploi indus -
triel, de nom breux enfants issus de la vague
migra toire des années 1960 n’ont pas trouvé 
sur place des débou chés aux étu des qu’ils
avaient sui vies, pour cer tains, hors du ter ri -
toire. Le Dun ker quois a ainsi vu son défi cit
migra toire s'ag gra ver peu à peu, prin ci pa -
le ment pour les actifs de moins de qua -
rante ans.

Depuis le début des années 2000, le défi cit
migra toire du Scot de Flandre Dun kerque 

, qui affecte prin ci pa le ment la
popu la tion des jeu nes ména ges, s'est cou -
plé à un solde natu rel méca ni que ment en
dimi nu tion. Celui-ci ne par vient plus à com -
pen ser le défi cit migra toire, d'en vi ron 1 900
habi tants par an, et la popu la tion du Scot
diminue en moyenne de 800 habi tants par an.
Une partie de ce défi cit migra toire repose sur
les sor ties du ter ri toire pour motif d'é tu des,

en par ti cu lier à des ti na tion du pôle uni ver -
si taire lil lois. Une autre partie s'appuie sur les
départs de jeu nes actifs de moins de 40 ans.
L'é mi gra tion à des ti na tion de la métro pole
lil loise, de l'Île-de-France, de Pro vence-Alpes-Côte
d'Azur et de Rhône-Alpes est alors essen -
tiel le ment motivée par l'ac cès à des mar chés
du tra vail plus attrac tifs. Dans le cas des sor -
ties à plus courte dis tance, vers les Scot
conti gus du Calai sis, de la Flandre inté rieure
et de l'Au do ma rois, cela peut éga le ment
rele ver d'un choix rési den tiel, les actifs allant
rési der en dehors du Scot tout en conti nuant
à y tra vail ler.
Ces actifs jeu nes sont géné ra le ment plus
qua li fiés et plus diplô més que ceux qui res tent
sur le Scot. Ainsi, les cadres sont lar ge ment
sur re pré sen tés parmi ceux qui se diri gent
vers la métro pole lil loise et l'Île-de-France
(près de 22 % des sor ties contre seu le ment
9,3 % des actifs rési dant sur le Scot) et, dans
une moindre mesure, vers Pro vence-Alpes-Côte
d'Azur et Rhône-Alpes. C'est aussi le cas des
pro fes sions inter mé diai res dans les flux de
plus courte dis tance. À l'in verse, les ouvriers
sont sous-repré sen tés dans ces sor ties d'ac tifs :
ils ne for ment qu'en vi ron 12 % des sor ties
vers la métro pole lil loise et l'Île-de-France
contre 31 % des actifs rési dant sur le Scot
de Flandre Dun kerque.
L'un des enjeux majeurs du Scot de Flandre
Dun kerque consiste alors à limi ter ces « fui tes »
d'ac tifs qua li fiés hors du ter ri toire.

À quel ave nir est pro mis le ter ri toire ? Est-il 
inexo ra ble ment des tiné à perdre ses habi -
tants et sur tout ses jeu nes actifs, en par ti cu lier
les plus qua li fiés ? C'est à ces ques tions que
tente de répondre cette ana lyse qui pren -
dra en compte, entre autres, les évo lu tions
impor tan tes qui vont néces sai re ment impac -
ter l'é vo lu tion de la popu la tion active : le
bas cu le ment pro gres sif des géné ra tions
nom breu ses du baby-boom vers la retraite,
rem pla cées par des géné ra tions ulté rieu res
moins nom breu ses, et la hausse prévue des
taux d'ac ti vité des actifs les plus âgés, en lien
avec les réfor mes récen tes sur la légis la tion
des retrai tes.

UN RENFORCEMENT MODÉRÉ DE
L'ATTRACTIVITÉ RÉSIDENTIELLE
POURRAIT STABILISER LA
POPULATION À HORIZON 2030

La popu la tion du Scot de Flandre Dun kerque
est passée de 272 000 en 1999 à 265 000 en
2008, soit une perte de près de 800 habi tants
par an en moyenne. Sous l'hy po thèse d'un
pro lon ge ment de ces ten dan ces récen tes, 
la popu la tion comp te rait 248 000 habi tants
en 2030, soit 17 000 de moins qu'en 2008 

. Des condi tions pro pi ces à une
réduc tion pro gres sive et d'am pleur limitée
du défi cit migra toire  pour raient
conduire à une quasi-sta bi lité de la popu la tion
du Scot de Flandre Dun kerque .
Cel les-ci sont pri ses en compte dans le cadre
d'un scé na rio alter na tif dit d' « équi libre
démo gra phique ».

Les condi tions qui per met traient d'en vi sa ger
un tel scé na rio d'é qui libre démo gra phique sont
mul ti ples. Elles tien nent bien sûr à l'at trac -
ti vité rési den tielle du ter ri toire, elle-même
liée en partie à l'at trac ti vité éco no mique.
Elles pren nent éga le ment en compte le fonc -
tion ne ment du mar ché du tra vail local et des
fac teurs com por te men taux de la popu la tion
au regard de l'em ploi. Elles per met tent
ainsi de déga ger les enjeux à l'œuvre et à
venir sur le Scot de Flandre Dun kerque.

GÉNÉRER UN EXCÉDENT MIGRATOIRE
CHEZ LES JEUNES ACTIFS POUR
COMPENSER LES DÉPARTS
D'ÉTUDIANTS

Le défi cit migra toire du Scot de Flandre
Dun kerque concerne essen tiel le ment les
per son nes âgées de 18 à 40 ans .
L'exis tence d'un défi cit migra toire après
18 ans n'est pas un phé no mène propre au
Scot de Flandre Dun kerque : de nom breux
ter ri toi res régio naux pré sen tent une confi -
gu ra tion simi laire, liée aux départs des jeu nes
pour la pour suite des étu des supé rieu res,

Tableau 1 : ÉVOLUTION DE LA POPULATION ET
DE LA POPULATION ACTIVE À HORIZON 2030

Unités : nombre, %

Scé na rio Com po sante

Année Évo lu tion 2008-2030

2008 2030 Effec tif
Taux de

crois sance 
(%)

ten dan ciel
Popu la tion 265 000 248 000 -17 000 -6,5

Popu la tion active 118 500 105 000 -13 500 -11,2

équi libre
démo gra phique

Popu la tion 265 000 267 000 +2 000 +0,7

Popu la tion active 118 500 115 000 -3 500 -2,7

Source : Omphale 2010, scé na rios ten dan ciel et d'é qui libre démo gra phique (Insee).

Enca dré 1 : LE SCHÉMA DE COHÉ RENCE TER RI TO RIALE

Do cu ment d'ur ba nisme et de pla ni fi ca tion, le sché ma de co hé rence ter ri to riale (Scot) fixe pour
les dix à vingt ans à ve nir les vo ca tions gé né ra les des es pa ces et dé fi nit leur or ga ni sa tion
spa tiale à l'é chelle d'un bas sin de vie, dans le cadre d'une stra tégie glo bale d'a mé na ge ment et
de dé ve lop pe ment du rable. Le Scot est un pro jet de ter ri toire s'ap puyant sur une vi sion
d'en semble du dé ve lop pe ment ain si que sur la mise en co hé rence des di ver ses po li ti ques
pu bli ques (éco no mique, de l'ha bi tat, de l'en vi ron ne ment, etc.). Le dia gnos tic du Scot pré cise
les évo lu tions ur bai nes et so cia les du ter ri toire et leurs dé ter mi nants, re père les dif fi cul tés
ren con trées pour la sa tis fac tion des be soins et dé gage les prin ci paux en jeux. Dans cette étude,
on nomme pour sim pli fier Scot de Flandre Dun kerque le ter ri toire concer né par ce do cu ment.



le plus sou vent à des ti na tion du pôle
uni ver si taire lil lois.
Cepen dant, cer tains ter ri toi res pré sen tent
un excé dent migra toire une fois la période
d'é tu des révolue. Ce méca nisme, per cep tible
sur les Scot conti gus du Calai sis, de l'Au do ma rois
et de Flandre inté rieure, avec des arri vées
supé rieu res aux départs au-delà de 25-30 ans, 
fait actuel le ment défaut au Scot de Flandre
Dun kerque. La sta bi li sa tion de la popu la tion
à hori zon 2030 pour rait donc, en pre mier
lieu, s’ap puyer sur un excé dent migra toire
au-delà de 25 ans com pen sant en partie le
défi cit migra toire dû à la pour suite des étu -
des hors du ter ri toire. Le scé na rio d'é qui libre
démo gra phique consi déré ici per met trait de
simu ler un tel excé dent migra toire. En
outre, ces nou vel les arri vées de ména ges
géné re raient un léger excé dent migra toire
pour les plus jeu nes, les enfants migrant avec
leurs parents . D'un point de vue 
agrégé, le solde migra toire annuel moyen 
pas se rait de – 1 900 actuel le ment à – 400
en 2030.

De manière plus pré cise, l'é vo lu tion du solde
migra toire par âge du Scot, en par ti cu lier
là où se concentre l'es sen tiel du défi cit,
repo se rait sur deux élé ments. La dyna mique
démo gra phique à venir se ferait dans un
contexte glo bal de con trac tion de la popu la -
tion âgée de 15 à 30 ans : celle-ci bais se rait 
de 5,8 % à hori zon 2030 à l'é chelle régio nale.
Cepen dant, le phé no mène serait accen tué
sur le Scot de Flandre Dun kerque : – 7,7 %. 
Dès lors, les flux de sor ties du ter ri toire pour
cette tranche d'âge devraient se réduire
dans les années à venir : moins de jeu nes
rési dant sur le Scot impli quant, tou tes cho ses
éga les par ail leurs, moins de sor ties. Méca ni -
que ment, le défi cit migra toire devrait donc
en partie se résor ber. Le second effet repose
direc te ment sur le scé na rio d'é qui libre démo -
gra phique : la part de la popu la tion quit tant
le Scot de Flandre Dun kerque dimi nue rait 
pro gres si ve ment pour les per son nes âgées
de moins de 40 ans .

LUTTER CONTRE LA FAIBLESSE DE
L'ACTIVITÉ FÉMININE

L'é vo lu tion du nombre d'ac tifs dans les années
à venir sera impactée par les réfor mes récen tes
sur la légis la tion des retrai tes. Les réfor mes
de 1993, 2003 et 2010 joue ront en effet sur
les com por te ments d'ac ti vité des séniors
en allon geant les durées de coti sa tion, en
repous sant les âges limi tes de départ à la
retraite et en modi fiant les moda li tés de cal cul
des pen sions. Le taux d'ac ti vité des per son nes
âgées de 60 à 64 ans pour rait ainsi pas ser,
pour le Scot de Flandre Dun kerque, de près
de 10 % en 2007 à plus de 30 % en 2030.

Graphique 1 : ÉVOLUTION DU SOLDE MIGRATOIRE PAR ÂGE À HORIZON 2030

SELON LE SCÉNARIO D'ÉQUILIBRE DÉMOGRAPHIQUE

Source : Omphale 2010, scé na rio d'é qui libre démo gra phique (Insee).

Enca dré 2 : LES PRO JEC TIONS OMPHALE

Les pro jec tions réa li sées dans le cadre de cette étude cons ti tuent un élé ment par mi d'au tres
ve nant en ri chir la dé marche pros pec tive initiée par les ac teurs du Scot. Ces pro jec tions re po sent
sur une vi sion vo lon ta riste, fondée sur une amé lio ra tion de la dy na mique dé mo gra phique et
éco no mique du Scot de Flandre Dun kerque dans les an nées à ve nir. Il s'a git d'un simple exer cice
de si mu la tion n'ayant pas de va leur pré dic tive, en core moins pres crip tive.
Le scé na rio en vi sa gé dans la pré sente étude, qua li fié d' « équi libre dé mo gra phique », re pose
sur un cer tain nombre d'hy po thè ses, liées aux pro jec tions de po pu la tion et d'ac tifs.

Les pro jec tions de po pu la tion

Les pro jec tions dé mo gra phi ques réa li sées à l'aide du mo dèle Omphale dé pen dent des hy po thè ses
d'é vo lu tion for mu lées pour la fé con di té, la mor ta li té et les mi gra tions. Ces hy po thè ses d'é vo lu tion
for ment un scé na rio dé mo gra phique. Il ne s'a git donc pas d'une pré vi sion : on ne cherche pas à
dé crire le fu tur le plus pro bable mais un fu tur pos sible par mi d'au tres, condi tion nel au scé na rio
dé mo gra phique en vi sa gé. Le scé na rio en vi sa gé re con duit les ten dan ces ob ser vées sur la pé riode
ré cente pour la fé con di té et la mor ta li té. Ain si, la fé con di té est main tenue au ni veau ob ser vé en
2007 sur le ter ri toire et la pro ba bi li té de dé cé der à chaque âge continue à di mi nuer len te ment
se lon une ten dance pa ral lèle à celle de la France. Con cer nant les mou ve ments mi gra toi res, il si -
mule une hausse de l'at trac ti vi té ré si den tielle, ap pré hendée ici par le biais d'une ré duc tion des
sor ties du Scot pour les per son nes âgées de moins de 40 ans par rap port à la pé riode ac tuelle,
c'est-à-dire pour la tranche d'âge où se concentre l'es sen tiel du dé fi cit mi gra toire. Cette hy po thèse
se dé com pose en deux élé ments :

• sur la pé riode 2012-2017 : baisse de 20 % des sor ties (par rap port à la si tua tion ac tuelle)
pour les per son nes âgées de 0 à 40 ans ;

• sur la pé riode 2017-2032 : baisse de 30 % des sor ties (par rap port à la si tua tion ac tuelle)
pour les per son nes âgées de 0 à 40 ans ;

Les pro jec tions d'ac tifs

Le pas sage de la po pu la tion to tale à la po pu la tion ac tive est réa li sé par l'ap pli ca tion de taux
d'ac ti vi té par sexe et tranche d'âge. Ces taux d'ac ti vi té rap por tent l'en semble des ac tifs d'une
tranche d'âge donnée à la po pu la tion to tale de cette tranche d'âge. Les taux d'ac ti vi té à la base
du pro ces sus de pro jec tion, pour cha cune des zo nes, sont is sus du re cen se ment de 2007.
L'é vo lu tion pro jetée de ces taux d'ac ti vi té est ef fectuée par sexe et tranche d'âge quin quen nale
jus qu'en 2030, pa ral lè le ment à l'é vo lu tion des taux cor res pon dants de la pro jec tion mé tro po li taine
de ré fé rence dé finie par l'Insee.
À ce stade, la mé ca nique Omphale prend en compte l'im pact pos sible des ré for mes ré cen tes
sur la lé gis la tion des re trai tes, qui de vraient ac croître sen si ble ment les taux d'ac ti vi té des ac tifs
les plus âgés dans les an nées à ve nir. En outre, le scé na rio d'é qui libre dé mo gra phique en vi sa gé
ap porte une in flexion sup plé men taire en aug men tant les taux d'ac ti vi té fé mi nins, le Scot
pré sen tant un re tard as sez mar qué à l'heure ac tuelle en ter mes d'ac ti vi té fé mi nine.



Paral lè le ment, l'é vo lu tion future de la popu -
la tion active sera influencée par un effet de
com po si tion géné ra tion nel : les clas ses
d'âge nom breu ses du baby-boom, repré -
sen tées aujourd 'hui parmi les actifs les plus
âgés, seraient pro gres si ve ment rem pla cées,
dans les années à venir, par des géné ra tions
numé ri que ment moins impor tan tes ce qui
condui rait, tou tes cho ses éga les par ail leurs,
à dimi nuer le nombre d'ac tifs.

Par ail leurs, le Scot de Flandre Dun kerque
est carac té risé, à l'heure actuelle, par une
moindre acti vité fémi nine par rap port aux 
stan dards natio naux, en lien avec son his toire
indus trielle et les repré sen ta tions socio -
cul tu rel les asso ciées. Ainsi, alors que le taux
d'ac ti vité des hom mes âgés de 15 à 64 ans 
est légè re ment plus faible en 2007 sur le
Scot de Flandre Dun kerque (74,1 % soit
1,7 points de moins qu'en France métro -
po li taine), l'é cart est beau coup plus mar -
qué pour les fem mes de la même tranche
d'âge : 59,7 %, soit 7,8 points de moins.
Le scé na rio d'é qui libre démo gra phique envi -
sagé est alors com plété par une hypo thèse
consis tant en un rat tra page par tiel des taux
d'ac ti vité fémi nins, pro lon geant ainsi la
ten dance observée ces der niè res années 

. Là encore, le regain démo gra -
phique et éco no mique du ter ri toire repo -
se rait en partie sur une hausse des taux
d'ac ti vité, de l'ordre de 3 points pour les
hom mes et de 6 points pour les fem mes.

UNE PERTE LIMITÉE DE 3 500 ACTIFS
À HORIZON 2030 DANS LE CADRE DU
SCÉNARIO D'ÉQUILIBRE
DÉMOGRAPHIQUE

Dans le cadre du scé na rio envi sagé, inté -
grant la réduc tion du défi cit migra toire et
une pro gres sion de l'ac ti vité fémi nine, le Scot
de Flandre Dun kerque comp te rait 115 000
actifs en 2030, soit 3 500 de moins qu'en 2008 

. Le taux de crois sance de la
popu la tion active à hori zon 2030 serait de 
– 0,14 % en moyenne annuelle. Celui-ci peut
être décom posé en trois élé ments .
Le pre mier, qui cor res pond à l'ef fet géné -
ra tion nel déjà évo qué, con tri bue rait à réduire
le nombre d'ac tifs dans les années à venir.
Le second élé ment, lié à la hausse prévue
des taux d'ac ti vité en par ti cu lier pour les
actifs les plus âgés, favo ri se rait au con traire
la hausse de la popu la tion active. Enfin, le
troi sième fac teur repose sur les migra -
tions d'ac tifs. Si le scé na rio consi déré limite
l'am pleur du défi cit migra toire, il ne l'an nule
pas : le Scot de Flandre Dun kerque conti nue -
rait à perdre des actifs au jeu des migra tions
rési den tiel les.

DE LA POPULATION ACTIVE À
L'EMPLOI : ENTRE CHÔMAGE ET
DÉPLACEMENT DOMICILE-TRAVAIL

Les tra jec toi res démo gra phi ques sont étroi -
te ment liées aux évo lu tions éco no mi ques
d’un ter ri toire, avec des effets d’en traî ne ment
poten tiel le ment réci pro ques : l’a mé lio ra tion
du fonc tion ne ment du mar ché du tra vail
et l’ins tal la tion ou la créa tion de nou vel les 
entre pri ses peu vent favo ri ser l’ar rivée de
ména ges ; paral lè le ment, une démo graphie
dyna mique est sus cep tible d’at ti rer des acti -
vi tés pré sen tiel les et par ti cipe des choix
d’im plan ta tion des gran des entre pri ses.
Ces inte rac tions, mul ti ples et mou van tes,
inter di sent de déduire de sim ples fac teurs
démo gra phi ques le nombre de per son nes
en emploi cor res pon dant. Néan moins, en
for mu lant des hypo thè ses com plé men tai res
qua li fiant la dyna mique éco no mique à venir
sur le Scot de Flandre Dun kerque, des élé -
ments d'ap pré cia tion peu vent être mis en 
avant concer nant les pers pec ti ves d'em ploi
asso ciées au scé na rio d'é qui libre démo -
gra phique. Ces hypo thè ses com plé men tai res
concer nent deux élé ments carac té ri sant
le fonc tion ne ment des mar chés locaux du 
tra vail : le chô mage et les dépla ce ments
domi cile-tra vail. Les don nées d'em ploi pré -
sen tées dans le cadre de cette étude s'in -
ter prè tent comme un nombre de per son nes
ayant un emploi au sens du recen se ment

.

Le pre mier élé ment, le chô mage, peut
résul ter à la fois de créa tions d'em plois
insuf fi san tes et d'une mau vaise qua lité de 
l'a jus te ment sec to riel entre offre et demande
de tra vail. Si le taux de chô mage était presque
exclu si ve ment fric tion nel au début des années

1970, il a ensuite consi dé ra ble ment aug menté
au sein de la plu part des pays d'Eu rope occi -
den tale au cours des années 1970 et 1980
pour se sta bi li ser à un niveau rela ti ve ment
élevé depuis.
Le taux de chô mage au sens du Bureau
Inter na tio nal du Tra vail sur le Scot de Flandre
Dun kerque était, avant la crise mon diale
de 2008, un peu plus faible qu'en moyenne
régio nale : il attei gnait par exemple 11,6 %
en 2006 contre 12,2 % en région, quand le 
taux natio nal était de 8,8 %. La crise a pro -
vo qué une hausse quasi géné ra lisée des
taux de chô mage : le taux natio nal est ainsi
passé à 9,4 % en 2010. Sur le Scot de Flandre
Dun kerque, la situa tion, bien que s'é tant
dégradée, s'est rap prochée de la moyenne
régio nale : 12,6 % contre 12,9 %.
Si les créa tions d'em plois peu vent ainsi
appa raître glo ba le ment insuf fi san tes, cer -
tains désé qui li bres sec to riels sont aussi à
l'œuvre sur le Scot de Flandre Dun kerque : 
une offre de tra vail excé den taire sur cer -
tains sec teurs, géné ra trice de chô mage,
coexis tant avec une confi gu ra tion inverse 
pour d'au tres sec teurs, tra dui sant alors des
ten sions de recru te ment. Cel les-ci concer nent
en par ti cu lier les métiers de la méca nique, 
de la maî trise des équi pe ments indus triels
et du con trôle qua lité.

Le second élé ment, lié aux dépla ce ments
domi cile-tra vail, va dépendre de l'at trac ti vité
du Scot de Flandre Dun kerque par rap port
aux ter ri toi res pro ches, aussi bien du point
de vue rési den tiel que de celui du mar ché
du tra vail. La mesure retenue consiste à
rap por ter le nombre d'em plois sur le Scot
au nombre de per son nes qui y rési dent et
qui ont un emploi, sur le ter ri toire ou en
dehors. Une hausse de ce ratio peut alors

Graphique 2 : DÉCOMPOSITION DE L'ÉVOLUTION ANNUELLE MOYENNE

DE LA POPULATION ACTIVE À HORIZON 2030 SELON LE SCÉNARIO

D'ÉQUILIBRE DÉMOGRAPHIQUE

Source : Omphale 2010, scé na rio d'é qui libre démo gra phique (Insee).



tra duire une plus forte attrac ti vité du mar -
ché du tra vail dun ker quois mais aussi un
ren for ce ment de l'at trac ti vité rési den tielle
des ter ri toi res voi sins, cer tains actifs par tant
s'y ins tal ler tout en conti nuant à tra vail ler
sur le Scot de Flandre Dun kerque. À l'in verse, 
une baisse du ratio peut révé ler à la fois un
mar ché du tra vail dun ker quois moins dyna -
mique et une plus forte rési den tia li sa tion
de ce ter ri toire, cer tains actifs venant rési der
sur le Scot tout en conti nuant à tra vail ler
en dehors.
D'un point de vue his to rique, la fer me ture 
des Chan tiers de France et les pro fon des
recon ver sions opé rées dans la sidé rurgie
ont, au cours des années 1980, réduit l'at -
trac ti vité du mar ché du tra vail dun ker quois.
On comp tait envi ron 105 per son nes tra vail -
lant sur le Scot pour 100 rési dents ayant
un emploi au milieu des années 1970 ; à la
fin des années 1980, cette pro por tion est
passée à 100. Depuis, le ratio aug mente très
len te ment et, en 2008, on compte désor mais
101 emplois pour 100 actifs occu pés.

L'ÉVOLUTION DU NOMBRE DE
PERSONNES EN EMPLOI D'ICI À 2030 :
D'UNE BAISSE MAÎTRISÉE À
L'EXPANSION DU MARCHÉ DU
TRAVAIL DU SCOT DE FLANDRE
DUNKERQUE

Trois visions pros pec ti ves ont été rete nues,
cha cune pro lon geant à sa manière le scé -
na rio d'é qui libre démo gra phique pro posé.
Ce scé na rio per met trait au Scot de Flandre
Dun kerque de sta bi li ser sa popu la tion à
hori zon 2030 mais pas sa popu la tion active :
celle-ci bais se rait, d'une part en rai son de
son vieil lis se ment et, d'autre part, car le
Scot conti nue rait à perdre des actifs au
jeu des migra tions rési den tiel les. Les trois
visions diver gent alors selon l'am pleur du
chô mage et l'at trac ti vité du mar ché du tra vail
sup po sées en 2030 . Pour mémoire,
le nombre de per son nes ayant un emploi
au sens du recen se ment s'é lève à 101 800
en 2008 sur le Scot de Flandre Dun kerque.

La pre mière vision, qua lifiée de « maî trise
du recul de l'em ploi », reprend le scé na rio
d'é qui libre démo gra phique en consi dé rant
qu'en 2030 le taux de chô mage serait ana -
logue à celui de la période pré-crise et que 
l'at trac ti vité du mar ché du tra vail du Scot
serait simi laire ou légè re ment plus faible
que celle rela tive à la période actuelle. En
consi dé rant ainsi un fonc tion ne ment du
mar ché du tra vail plus ou moins ana logue 
à celui de la seconde moi tié des années 2000,
le nombre de per son nes ayant un emploi
sur le Scot au sens du recen se ment serait
com pris entre 98 400 et 99 400 en 2030, soit

une évo lu tion annuelle moyenne variant
de – 150 à – 110  entre 2008 et 2030. La
baisse de l'em ploi sui vrait alors celle de la
popu la tion active, limitée par le regain d'at trac -
ti vité rési den tielle du scé na rio d'é qui libre
démo gra phique.

La seconde vision, qua lifiée de « plein emploi »,
s'é carte de la pré cé dente en sup po sant
un contexte glo bal de forte dimi nu tion du 
taux de chô mage à hori zon 2030, se rap -
pro chant alors d'un niveau pure ment fric -
tion nel. Dans un tel cadre, le nombre de
per son nes ayant un emploi sur le Scot au
sens du recen se ment serait com pris entre 
106 000 et 107 100 en 2030, soit une évo lu tion

annuelle moyenne variant de + 190 et + 240.
Dans cette optique glo bale de créa tions
d'em plois et d'a mé lio ra tion de l'a jus te ment
entre offre et demande de tra vail, qui dé-
pas se rait le seul cadre du Scot de Flandre
Dun kerque, l'at trac ti vité du mar ché du tra -
vail dun ker quois res te rait ana logue à ce
qu'elle est dans la pre mière vision retenue.

C'est sur cette der nière com po sante que la
troi sième vision vient appor ter une nuance.
Celle-ci, qua lifiée d' « expan sion du mar ché du
tra vail dun ker quois », envi sage une hausse de
l'at trac ti vité du mar ché du tra vail dun ker quois
qui se tra dui rait par une pola ri sa tion accrue de
l'em ploi sur ce ter ri toire. Cette confi gu ra tion

Enca dré 3 : DE LA POPU LA TION ACTIVE À L'EM PLOI

Le pas sage de la po pu la tion ac tive, ex primée au lieu de ré si dence, à l'em ploi, ex pri mé au lieu de 
tra vail, né ces site de for mu ler deux hy po thè ses sup plé men tai res : une hy po thèse sur le chô mage,
per met tant de pas ser d'une po pu la tion ac tive à une po pu la tion ac tive oc cupée ain si qu'une
hy po thèse concer nant les dé pla ce ments do mi cile-tra vail, qui en gen drent une dif fé rence entre 
la po pu la tion ac tive oc cupée au lieu de ré si dence et l'em ploi au lieu de tra vail pour un ter ri toire
don né .

Les hy po thè ses so cio dé mo gra phi ques n'ont pas exac te ment le même sta tut que cel les sur le
chô mage et la concen tra tion de l'em ploi. Les com por te ments so cio dé mo gra phi ques pré sen tent
en ef fet une inertie plus marquée que ceux ayant trait au mar ché du tra vail, fa ci li tant d'au tant la 
dé marche pros pec tive. Si la fé con di té, les com por te ments mi gra toi res ou les taux d'ac ti vi té
évo luent ef fec ti ve ment au cours du temps, l'am pleur est tout autre lorsque l'on consi dère les
va ria tions du taux de chô mage. For mu ler des hy po thè ses sur le ni veau du taux de chô mage
dans 20 ans est une en tre prise iné vi ta ble ment vouée à l'é chec, aus si bien à l'é chelle na tio nale
qu'au ni veau plus lo ca li sé du Scot de Flandre Dun kerque. Cette mise en garde est im pé ra tive :
les ré sul tats pros pec tifs en ter mes d'em ploi ne peu vent dès lors pas ac qué rir le même sta tut
que ceux re la tifs à la po pu la tion et à la po pu la tion ac tive.

En outre, l'ap proche re tenue ici est pu re ment dé mo gra phique, l'a na lyse étant uni que ment
fondée sur les don nées des re cen se ments de po pu la tion. Plus pré ci sé ment, les élé ments sta tis ti ques
mo bi li sés dans le pré sent rap port se fon dent sur le re cen se ment de la po pu la tion, au cours du quel
les per son nes re cen sées dé cla rent être ou pas en em ploi. De fait, les per son nes avec des em plois
an nexes ou très pré cai res ne se dé cla rent par fois pas en em ploi. Il convient de gar der cette
orien ta tion à l'es prit, en par ti cu lier en ce qui concerne l'em ploi, le re cen se ment ne cons ti tuant
alors pas la source de ré fé rence : il s'a git d'une me sure dé cla ra tive de l'em ploi per met tant
d'ap pré hen der le « nombre de per son nes en em ploi au sens du re cen se ment » et non « au sens du
BIT ». Il s'a git donc de par tir du po ten tiel d'ac tifs au lieu de ré si dence issu du mo dèle de pro jec tions
Omphale, en consi dé rant que les évo lu tions so cio dé mo gra phi ques cons ti tuent une force
d'i nertie qui « ai guille » les ca pa ci tés d'em ploi sur un ter ri toire.



appa raît par ti cu liè re ment favo rable dans
la mesure où elle associe des amé lio ra -
tions simul ta nées de l'at trac ti vité rési den -
tielle et de l'at trac ti vité du mar ché du tra vail,
dans un contexte de chô mage faible, proche 
du niveau fric tion nel. Une telle vision sup -
pose en effet de for tes créa tions d'em ploi, 
qui pro fi te raient aux actifs rési dant sur le
Scot mais aussi à ceux des ter ri toi res voi sins,
tels les Scot du Calai sis ou de Flandre inté rieure.
Le nombre de per son nes ayant un emploi au 
sens du recen se ment serait alors proche de
109 000 en 2030, soit une évo lu tion annuelle 
moyenne de près de + 340.

Il convient de pré ci ser que l'en semble des
scé na rios pros pec tifs rete nus repose sur
une cer taine vision des poli ti ques publi ques
loca les et ce, à de mul ti ples niveaux. Accroître

l'at trac ti vité rési den tielle néces si te rait par 
exemple des actions sur le mar ché immo -
bi lier, que ce soit en ter mes de parc de
loge ments, de cadre de vie, d'é qui pe ments
ou de des serte en trans ports. De même,
l'hy po thèse for mulée quant au rat tra page
des taux d'ac ti vité fémi nins sup po se rait
cer tai nes actions en faveur du tra vail des
fem mes : mener des actions de sen si bi li -
sa tion, faci li ter la conci lia tion des vies privée
et pro fes sion nelle (en par ti cu lier concer nant
la garde d'en fants) ou encore déve lop per
les sec teurs ter tiai res for te ment fémi ni sés.
Enfin, plus glo ba le ment, cer tai nes hypo thè ses
sup po sent impli ci te ment une amé lio ra tion
du fonc tion ne ment du mar ché du tra vail
dans les années à venir : offres d'em plois plus
diver si fiées, sou tien aux sec teurs créa teurs
d'em plois, etc. C'est par ti cu liè re ment le cas

lorsque l'on consi dère l'ex cé dent migra toire
généré au-delà de 25 ans : celui-ci peut en
par ti cu lier résul ter d'une moindre fuite d'ac tifs
qua li fiés hors du ter ri toire. Une telle confi -
gu ra tion néces si te rait donc à la fois une offre
d'em plois plus diver sifiée et une montée en
qua li fi ca tion des pos tes pro po sés.
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Tableau 2 : ÉVOLUTION DU NOMBRE DE PERSONNES AYANT UN EMPLOI SUR
LE SCOT DE FLANDRE DUNKERQUE AU SENS DU RECENSEMENT À HORIZON 2030

Vision pros pec tive
Hypo thè ses Évo lu tion annuelle moyenne

2008-2030Sur le chô mage Sur l’at trac ti vité du mar ché du tra vail

Maî tri ser la baisse de l’em ploi Équi va lent à la période pré-crise
Ana logue à la situa tion actuelle

ou légère dégra da tion
De - 150 à - 110 personnes

en emploi par an

Plein emploi Proche du chô mage fric tion nel
Ana logue à la situa tion actuelle

ou légère dégra da tion
De + 190 à + 240 personnes

en emploi par an

Expan sion du mar ché
du tra vail dun ker quois

Proche du chô mage fric tion nel
Amé lio ra tion par rap port

à la situa tion actuelle
Près de + 340 personnes

en emploi par an

Source : Omphale 2010, scé na rio d'é qui libre démo gra phique, hypo thè ses à façon sur le chô mage et les dépla ce ments domi cile-tra vail (Scot de Flandre Dun kerque, CUD, AGUR).
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